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Lupin Doucet en pleine concentration lors des Olympiades à Abou Dabi.

À 22 ans, le Fermanvillais Lupin Doucet a été sacré meilleur fraiseur européen aux Olympiades

des métiers à Abou Dabi, devenant ainsi un ambassadeur souriant et serein de la formation

professionnelle par l'apprentissage. Car l'alternance a donné du corps et de l'envie à ce jeune

homme.

Lupin Doucet vient de vivre une expérience exceptionnelle dans le cadre de sa participation aux

Olympiades des métiers, qui s'est déroulée fin octobre à Abou Dabi. De ces 10 jours passés à

l'autre bout du monde avec l'équipe de France, il en est ressorti avec un titre d'excellence dans

la spécialité du fraisage. Retour sur le parcours de ce jeune homme qui, au fil de sa scolarité, a

trouvé  sa  voie  grâce  à  la  formation  technique  professionnelle.  Et  qu'elle  voie,  celle  de

l'excellence.

Lupin Doucet est un enfant du village qui est tout d'abord passé par l'école communale Eugène-

Mahaut,  avant  de rejoindre  le  collège Gilles-de-Gouberville.  Bon élève,  il  a  ensuite  fait  une

seconde générale au lycée Victor-Grignard. « Mais là, je m'ennuyais. L'enseignement très

scolaire ne correspondait pas à ma personnalité. Très vite, je me suis rendu compte que

je voulais apprendre, mais de manière concrète et pratique. »

En bonne  intelligence,  avec  ses  parents  et  après  un  balayage  approfondis  de  ses  centres



d'intérêt,  direction  le  lycée  professionnel  Edmond-Doucet  d'Équeurdreville  pour  un  bac

professionnel technicien d'usinage, accompagné par l'entreprise Valognes mécanique générale.

Et là, c'est la révélation d'une personnalité qui a éclos au rythme des stages en entreprise et de

la formation scolaire.

Un talent invité à s'exprimer

Très  tôt,  Lupin  Doucet  est  remarqué  par  ses  enseignants  et  son  maître  de  stage,  qui

l'encouragent  à  se  présenter  au  Concours  général  des  métiers  lors  de  sa  terminale.  Arrivé

troisième à ce concours prestigieux, il décide de faire un BTS en alternance au Mans, tout en

étant intégré à l'entreprise Sepfa, dans l'agglomération.

Encore une fois remarqué et encouragé par ses nouveaux enseignants, le jeune Fermanvillais

décide de s'inscrire aux Olympiades des métiers. Un défi pour lui et son entourage, qui met alors

toute son énergie pour le relever. Une formidable dynamique se met alors en place autour de lui

pour faire en sorte que l'Olympiade des métiers devienne son objectif. Et la solidarité s'organise

pour qu'il puisse s'entraîner dans les meilleures conditions possibles.

Un entraînement de haut niveau

Bien  que  Lupin  Doucet  ait  décroché  un  CDI  dans  une  entreprise  locale,  il  décide  de

démissionner en mai 2016 afin de mettre toute son énergie au service des Olympiades. Et là,

tout s'enchaîne très vite et très bien. En mars 2017, il arrive premier au niveau national dans sa

spécialité, le fraisage, ce qui lui ouvre définitivement la porte pour la finale à Abou Dabi.

«  Je  mets  alors  en  place  un  vrai  parcours  d'entraînement  avec  l'aide  du  lycée

professionnel de Lisieux, qui m'a fait une petite place dans ses ateliers. S'articule alors

avec  des  enseignants  un  programme  de  travaux  pratiques  afin  de  perfectionner  ma

manière  de  travailler  et  mes gestes.  »  Commence  pour  Lupin  une  période  dense,  entre

préparation  pratique,  physique  et  mentale.  «  L'organisation  française  des  Olympiades

accompagne l'ensemble de l'équipe de France, qui rassemble un panel des 33 métiers. »

Puis en route pour Abou Dabi pour 10 jours, dont 4 journées de compétition mondiale avec, pour

notre Cotentinois une caisse à outils de rêve, mise à disposition par l'outilleur Fraisa, et sur

place, des machines rutilantes qu'il faut apprivoiser.

Verdict, Lupin Doucet termine premier Européen dans sa catégorie fraiseur, avec une médaille

d'excellence  autour  du  cou,  sous  les  yeux  de  ses  parents  qui,  eux  aussi,  avaient  fait  le

déplacement.
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